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La résidence L’Estibat a vu le
jour en deux temps à Puyoô. Du
1 au 13 de la rue du même nom,
un premier ensemble immobi-
lier comprenant 16 logements,
répartis sur quatre immeubles
et trois pavillons, est sorti de
terre en 1981, puis une seconde
tranche de six pavillons a été li-
vrée en 2002.

Dans le cadre de sa politique
patrimoniale, et conformé-
ment aux orientations de la loi
climat et résilience, l’Office 64
de l’habitat a lancé un ambi-
tieux programme de rénovation
énergétique et d’embellisse-
ment sur ce quartier (coût total :
1 354 577 euros TTC). L’objectif
principal était d’améliorer l’ef-
ficacité énergétique, le confort
et l’esthétique, tout en rendant
le programme plus respectueux
de l’environnement.

Accessibilité pour seniors
Les travaux, menés tout au

long de l’année 2023, ont porté
principalement sur l’isolation
thermique par l’extérieur des
murs, des cages d’escalier, ainsi
que sur le remplacement de
l’isolant des combles. Une révi-
sion de la charpente et de la
couverture a également été ef-
fectuée, tout comme le rempla-
cement des menuiseries exté-
rieures et des chaudières exis-
tantes.

Cette rénovation a eu un im-
pact significatif sur les perfor-
mances énergétiques de la rési-
dence, avec une amélioration
notable du classement DPE
(diagnostic de performance
énergétique), passant d’une éti-
quette énergétique E à C. Les
économies d’énergie ainsi réali-
sées offriront aux locataires des
avantages conséquents sur leur
facture énergétique.

En outre, une attention parti-

culière a été portée aux besoins
des locataires seniors, qui re-
présentent près d’un tiers des
résidents de l’Estibat. Des me-
sures d’accessibilité ont été mi-
ses en place dans les parties
communes, accompagnées
d’une signalétique adaptée et
de dispositifs facilitant l’orien-
tation.

Des arbres plantés
La sécurité électrique des bâ-

timents a également été renfor-
cée pour garantir la tranquillité
et le bien-être des habitants.

Des tôles d’habillage ont été
installées au niveau des garde-
corps pour préserver l’intimité
des balcons, tandis que la plan-
tation d’arbres devant la façade
sud contribuera à créer une
ambiance agréable et ombra-
gée, améliorant ainsi le confort
durant les mois estivaux.

Malgré les contraintes inhé-
rentes à un tel chantier, la colla-
boration entre l’Office64, les lo-
cataires et les professionnels a
permis de mener à bien ce pro-
jet dans les meilleures condi-
tions afin de concrétiser cette

réhabilitation énergétique et
embellir une résidence de plus
de 40 ans, dans l’intérêt et la sa-
tisfaction de tous ses occu-
pants.
NPlus d’informations sur : 

www.office64.fr

PUYOÔ

Un nouveau visage pour le quartier de l’Estibat 

Les travaux ont été menés tout au long de l’année 2023. © DINAH SOLT 

Principal bailleur social du départe-
ment, l’Office 64 de l’habitat gère
près de 12 000 logements répartis
dans 160 communes, avec ses 230
collaborateurs répartis sur son siège
à Bayonne, ses trois agences et son
pôle proximité à Orthez. Il propose
une offre diversifiée de logements
en location et en accession sociale
à la propriété, tant en milieu rural
qu’urbain, et s’engage à aménager,
construire et gérer durablement des
programmes immobiliers.
Depuis janvier 2021, l’Office64 de
l’habitat et Habitat Sud Atlantic ont
uni leurs forces pour créer une so-
ciété anonyme de coordination dé-
nommée Habitat Pays basque
Adour Béarn, témoignant ainsi de
leur engagement commun en fa-
veur du logement dans nos territoi-
res.

ZOOM
L’Office 64,
un bailleur social de l’habitat

Les quatre immeubles et
neuf pavillons de cette
résidence datant de plus de
40 ans ont fait l’objet d’un
programme de
réhabilitation énergétique
et d’embellissement.

La façade arrière du bâtiment a été rénovée avec l’aire de jeux. © DINAH SOLT 

Les Déserteurs Béarnais, duo
composé de Nicolas Betouigt
et Clément Lembeye, s’ap-
prêtent à prendre le départ du
4L Trophy 2024 qui va se dé-
rouler du 15 au 25 février. Leur
objectif : parcourir les 6 000 ki-
lomètres qui séparent Biarritz
de Marrakech. 

Ce rallye raid a une dimen-
sion humanitaire en distri-
buant de la nourriture et des
fournitures scolaires au Ma-
roc. Tout cela est possible
grâce aux dons des Navarrais,
notamment lors des matchs à
Darralde du Stade Navarrais
Rugby.

Ces deux amis d’enfance
ont reçu le soutien financier
de nombreux donateurs (46
exactement), dont la plupart
sont de Navarrenx. Ces mécè-
nes des temps modernes,
sans qui l’aventure n’aurait
pu avoir lieu, ont permis aux
deux amis de réunir 13 000 eu-
ros et ainsi de couvrir les diffé-
rents frais inhérents à leur
participation à la compétition
(faussement sportive) : frais
d’inscription, restauration de
la 4L, assurances… Sponsors
auxquels s’ajoutent tous les
particuliers ayant aussi fait
des dons, jouant ainsi le jeu.

Sur un coup de tête
La mécanique, quant à elle,

a été assurée par les mécani-
ciens du garage Labrit de Na-
varrenx ainsi que des connais-
sances personnelles.

Aimant le rugby, la vie et
passer de bons moments en-
tre amis, le duo a pris la déci-
sion sur un quasi-coup de
tête : « en une demi-journée,
la décision était prise », sourit
Clément. Quant au nom du
binôme, bien qu’il ne fut
point évident à trouver, il
s’agit d’un simple jeu de mots
rappelant qu’ils vont dans le
désert et qu’ils désertent mo-
mentanément leur chère cité
navarraise.

NAVARRENX

Les Déserteurs
Béarnais en route
pour le Maroc

Clément et Nicolas sont parés pour

l’aventure. © DR 

SALIES-DE-BÉARN
Le recensement 
jusqu’au 17 février 
La campagne de recensement de
la population se termine le 17 février.
Pour cet acte civique mais obliga-
toire, il est nécessaire de compléter
le questionnaire sur internet grâce
aux codes distribués. Renseigne-
ments au 05 59 38 89 54.
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AIMA est une association qui
apporte son aide au niveau in-
ternational mais aussi locale-
ment pour des familles en si-
tuation de précarité (aide so-
ciale d’urgence, femmes bat-
tues…). Actuellement, elle
rencontre des difficultés à sa-
tisfaire ces demandes aussi,
« nous nous tournons vers vous
car nous souhaitons pouvoir
répondre positivement à ces
sollicitations », indique l’asso-
ciation dans un communiqué.

En effet, l’association est sol-
licitée pour l’envoi d’ordina-
teurs au Burundi afin d’aider à
l’équipement de la polyclini-
que Baho à Bujumbura. « Après
l’inventaire du matériel infor-

matique présent dans nos han-
gars, nous avons constaté que
nous n’avons pas assez d’ordi-
nateurs, aussi nous recher-
chons des écrans, des tours,
des souris, des claviers, des câ-
bles… », indique l’association

qui précise que si l’hôpital ne
souhaite que des ordinateurs
fixes, elle accepte aussi les ordi-
nateurs portables « pour [ses]
besoins internes. »

Deux convois ont été déjà réa-
lisés à destination de cette poly-

clinique en partenariat avec Hu-
matem (association d’ingé-
nieurs biomédicaux) et Bioport
(association de logistique hu-
manitaire) : deux conteneurs
sont ainsi partis le 10 mai 2022
(211e convoi d’AIMA) et le 27 no-
vembre 2023 (270e convoi).

Le Hangar d’AIMA de Came a
également un immense besoin
d’équipements de base pour
venir en aide aux nombreuses
familles en situation de préca-
rité. Il recherche ainsi des som-
miers (140/90), des matelas
(140/90), des frigos, machines à
laver, cuisinières électriques…
NPour les dons de matériel informa-

tique, contacter Alice Prada au

06 09 93 97 25 ou humanitaire@as-

soaima.org Pour les dons de literie ou

électroménager : contacter le Hangar

d’AIMA de Came au 05 59 31 97 53

ou lehangardaima.came@gmail.com

Site  : www.aima-letrocoeur.org 

Instagram : aima.association 

Blog : http://aima.over-blog.com 
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AIMA lance un nouvel appel aux dons

AIMA est sollicitée pour des ordinateurs dans une polyclinique au Burundi et locale-

ment pour des équipements de base. © ARCHIVES SERGE LAVIELLE 


